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AVANT-PROPOS

Le monde tel que vous le connaissez à dØpassØ sa date de pØremption. 
Nous, occidentaux, avons trop tirØ sur la corde, trop consommØ, puisØ dans les ressources naturelles 
et les pays en dØveloppement n’ont qu’une idØe en tŒte : nous rattraper et vivre comme nous aprŁs 
des dizaines des siŁcles de disette. 
Il faut bien se faire à l’idØe qu’ un systŁme ou tout le monde vit au dessus de ce que peuvent nous 
offrir les ressources naturelles n’est plus soutenable aujourd’hui, et des pans entier de ce systŁme 
s�effondre actuellement. Rien de captivant de toute maniŁre dans ce genre de systŁme puisque nous 
avons ØtØ l’objet de stratØgies de pouvoirs mise en place par une Ølite mondiale avec pour seuls 
objectifs de nourrir leur aviditØ toujours plus importante. 
Ces stratØgies ont ØtØ ØlaborØes sans aucune conscience de la nature et de ses relations avec les Œtres 
humains comme un tout, ce qui conduit aujourd’hui notre civilisation au dØsastre. Les lobbys de ces 
Ølites dØtruisent nos sols et notre santØ, nous vendent les engrais et les mØdicaments qui vont avec, 
l’ensemble des mØdias leur appartient et ils peuvent donc continuer à nous maintenir dans une 
situation d’illusion. 

Le pic de production du pØtrole... Comme toutes les ressources naturelles, notre indispensable 
pØtrole à une fin, et va devenir rare et cher.

L’Øtat de notre planŁte est maintenant clair : changements climatiques, effondrement 
Øconomique, crise sociale, pic pØtrolier dØpassØ, ainsi que de nombreuses autres ressources 
indispensables pour le systŁme actuel (il nous reste peu d’Uranium, de phosphates, et d’autres 
gentilles matiŁres qui font tourner notre systŁme actuel), ressource en eau douce en grave danger 
etc.

Nous pourrions parler de ce diagnostique alarmant et de la manipulation que nous vivons pendant 
des heures mais ce n’est pas le sujet de ce manuel. 

En permaculture ce ne sont pas les problŁmes qui nous intØresse mais les solutions !



Ce que vous allez dØcouvrir dans ce manuel est donc, « une » des solutions pour l’avenir, celle qui 
est la plus efficace à mon goßt. 
Il ne s’agit pas bien sur de la panacØe, mais d’une science, d’une philosophie, d’un rØalisme et d’une 
logique implacable, et surtout qui fonctionne !!! 
De nombreuses personnes et communautØs, de part le monde appliquent ces principes, mØthodes et 
techniques et ce depuis des dizaines, centaines et milliers d’annØes pour certaines. Les photos qui 
suivent sont des projets internationaux de permaculteurs connus (trŁs souvent sollicitØs par 
certaines organisation gouvernementales au passage, qui elles, ont trŁs bien compris l�intØrŒt de la 
permaculture).

Le plateau de Loess en Chine, entiŁrement restaurØ par des techniques 
de type permacoles.

Un jardin en Jordanie, un des endroits les plus sec et inculte de la planŁte



Un design de permaculture urbaine, la ville peut elle aussi Œtre un environnement
 de production extra-ordinaire

J’ai dØcouvert, quand à moi, la permaculture il y quelques annØes et ce fut tout simplement Øvident. 
Mais je ne suis pas la pour parler de moi, si vous voulez en savoir plus sur moi, dirigez vous vers 
mon à propos sur Permaculture Design.
 
La seule chose que je veux exprimer aux lecteurs de ce manuel, c’est que vous y trouverez ici mon 
propre style et il n’engage que moi : pas de mots scientifiques incomprØhensibles pour me donner de 
l’importance, une critique objective de la permaculture, des explications trŁs simples.
 
Mais mon but est clair : diffuser ce message à « mo nsieur et madame tout le monde » et pas 
seulement à une Ølite Øcologiste dØjà au courant des problŁmes et des solutions que nous pouvons y 
apporter.

Ce que j’ai appris, de part mon observation de la sociØtØ et auprŁs de mes mentors, c’est qu’à 
l’inverse de nos « experts », « spØcialistes », qui compliquent volontairement les choses pour se 
rendre indispensable, la simplification est la clØ, elle est donc ma ligne de conduite dans ce manuel, 
ainsi que dans mes formations.



QU’EST-CE QUE LA PERMACULTURE ?

L’Øternelle question, ou quelque chose de trŁs simple, mais trŁs vaste, derriŁre un mot compliquØ.

« Agir avec la nature et non contre elle »

La permaculture est basØe sur l’observation de la nature, les savoirs traditionnels des anciens, et les 
dØcouvertes scientifiques rØcentes. 
Toutes ces informations ont ØtØ harmonieusement compilØes et organisØes de maniŁre a crØer une 
mØthode simple, basØe sur des Øthiques, ayant pour but de replacer l’homme au sein d’un systŁme 
durable et soutenable pour notre planŁte. 
Cette science traite donc de nombreux sujets : habitat, agriculture, communautØs, eau...
Nous focalisons beaucoup sur la gestion efficace de l’Ønergie qui nous est allouØe principalement 
par nul autre que le soleil.
Vous y trouverez sßrement, à certains moments, des techniques que vous connaissez dØjà, que votre 
grand-pŁre utilisait au jardin, ou que vous pratiquez en tant que Øco-constructeur ou agriculteur en 
bio-dynamie bref.... Le gØnie qu’on eu Bill Mollison et David Holmgren, les crØateurs de la 
permaculture a ØtØ de fØdØrer des milliers d’informations en un systŁme de planification global et 
cohØrent. 
Cette science est en perpØtuel mouvement, elle est trŁs inclusive et nous sommes constamment à 
l�affßt  de nouvelles stratØgies, techniques et mØthodes pour Œtre encore plus efficace. Au niveau 
Øtymologique, sachez qu’à l’origine permaculture est issue de deux contractions anglaises : 

permanent-agriculture et permanent-culture.

PAR QUOI COMMENCER ?

Pour ne jamais oublier nos objectifs principaux, suivre une Øthique, une ligne de conduite est 
indispensable. Voici les Øthiques originelles de la permaculture auxquelles tout ce que l’on met en 
place doit se rØfØrer constamment :

� Prendre soin des gens
� Prendre soin de la terre
� Redistribuer les surplus gØnØrØs ( temps, argent, production) à ces deux premiŁre Øthiques.



Un peu simpliste, me direz vous peut Œtre, pour ces Øthiques, mais pourtant tellement vraies...

Elles sont le squelette de la façon de penser perma cole. Sauf que, personnellement, et au fil de mes 
observations et de mon expØrience de vie, je me suis aperçu qu’il manquait une Øthique 
fondamentale dans l’Øtude de ses fondateurs Australiens : « prendre soin de SOI ». 
Je pourrai rØsumer cette Øthique par cette citation de Gandhi : 

« soit le changement que tu veux voir dans ce monde », nous en parlerons un peu plus loin.

Prendre soin des gens : Cette Øthique implique de prendre en considØration nos besoins 
basiques, nourriture, logement, Øducation, travail, rapports sociaux...

Prendre soin de la terre : Ceci inclus tout ce qui vit, et qui est aussi « non-vivant », sol, 
biodiversitØ, atmosphŁre, eau, forŒts, etc.

Redistribuer les surplus : Cela veut tout simplement dire que quand nous avons remplis 
nos besoins en respectant les deux premiŁres Øthiques, nous pouvons nous employer à aider les 
autres à le faire. Ou alors, nous pouvons investir notre temps, argent, matØriel en surplus à crØer ou 
aider des projets en rapport avec les autres Øthiques. 
N’hØsitons pas à rŒver et à mettre toutes notre crØativitØ en �uvre pour ces nouveaux projets, la 
dØmonstration et l’innovation sont, pour moi, trŁs importantes pour changer les choses.

Prendre soin de soi : Comment aider les autres si nous sommes dØjà nous mŒme en 
dØsØquilibre ? Comment Œtre efficace si notre corps est malmenØ et en mauvaise forme ? Comment 
enseigner, transmettre, communiquer de façon effica ce ? Dans quels sujets ou compØtences sommes 
nous le plus efficace, et nous connaissons nous vraiment ? 
Tels sont certains des points que nous essayons de solutionner dans cette Øthiques.

ET CONCRETEMENT ?

Comment avancer et surtout par quoi commencer ?

Le design de permaculture

 Le design est le c�ur de la permaculture. C’est un  document fondØ sur  les Øthiques et principes 
de permaculture. Son but est de vous donner des mØthodes, des techniques et des stratØgies pour 
que vous puissiez vous construire un mode de vie durable. 

Vos objectifs peuvent Œtre variØs : auto-suffisance, crØation d’une ferme, d’une Øco-entreprise, 
rØgØnØration d’un site etc.

 C’est pour cela qu’un design est toujours unique à vos besoins, souhaits, budget, temps que vous 
souhaitez y investir mais aussi avec votre climat, terrain, culture...

Comme le design n’est que la "ligne de conduite" de vos projets, vous devez ensuite le mettre en 
�uvre. L’action est une partie importante du design  en permaculture que vous devez aussi planifier.

 



Design d’une propriØtØ, gestion holistique des pâtures (chevaux), forŒts-fruitiŁres, etc...

Par Nick Huggins

POURQUOI FAIRE UN DESIGN DE PERMACULTURE?

 

1. Vous aller rØellement mettre en place un plan d’action pour rØgØnØrer, prØserver la 
nature tout en vivant, si vous le voulez, de celle-ci.

2. En ayant ce plan d’actions à suivre, ainsi que des stratØgies cohØrentes en rapport avec vos 
objectifs, vous aller Øconomiser beaucoup de temps et d’argent.

3. Vous mettrez en place des systŁmes durables pour plusieurs gØnØrations, dont vos enfants 
et petits-enfants profiteront.

4. Vous allez tendre vers l’auto-suffisance, vous serez moins dØpendant d’achats de produits, et 
d’Ønergie, ce qui peut vous permettre de passer moins de temps à gagner votre vie et à 
l’utiliser pour autre chose...

5. Vous produirez des aliments sains, aurez par incidence un corps en meilleur santØ ainsi 
que votre famille. Vous passerez peut-Œtre moins souvent à la pharmacie... Celle-ci pourrait 
mŒme Œtre votre jardin!

6. Vous serez plus rØsilient face à un avenir incertain au niveau de l’Ønergie et de la sØcuritØ 
alimentaire notamment.

7. Enfin : vous avez des Øconomies (donc de l’Ønergie stockØe!), qui sont plutôt en fragilitØ au 
vu de la situation financiŁre mondiale actuelle et à venir, et qui sert on ne sait quelles 
activitØs, à des endroits inconnus...

8. Le placement le plus rentable, le plus durable, et ce sur des gØnØrations,est d’investir 
dans la crØation et la rØgØnØration de ressources naturelles durables plutôt que dans les trusts 
qui les surexploite. Les forŒts, les terres riches, les Øtangs poissonneux, prennent de plus en 
plus de valeurs. Un terrain composØ de vergers, de lØgumes vivaces (jardin-forŒt), d’herbes 
mØdicinales, plantØs d’arbres pour le bois d��uvre, de chauffe, avec des mares remplies de 
poissons et un sol plein de vie est beaucoup plus intØressant que d’acheter quelques kilos d’or 
que vous ou vos enfants ne pourront jamais manger!



Design d’une habitation en ville

Design d’une ferme de 45ha



LES PRINCIPES DE BASES DU DESIGN DE PERMACULTURE

Chaque ØlØment est positionnØ avec un ou plusieurs autres pour qu’ils s’assistent mutuellement

Les relations entre tous les Œtre-vivants sont privilØgiØes, elles sont trŁs souvent bØnØfiques et 
doivent Œtre planifiØes correctement. 

Par exemple : on place souvent le compost à cotØ du jardin, car ces ØlØments fonctionnent ensemble.

Chaque ØlØment remplit plusieurs fonctions

Dans un systŁme qui se veut stable et rØsilient (capacitØ à supporter des chocs), chaque ØlØment se 
doit de remplir le plus de fonctions possibles. Nous devons donc Øtudier quels sont les besoins, les 
productions et les caractØristiques de celui-ci. Les besoins de cet ØlØments seront donc produits sur 
le site, autant que possible, et au plus prŁs de celui-ci. Ses productions seront aussi utilisØs sur site 
et au plus prŁs de celui-ci.

Chaque fonction est remplie par plusieurs ØlØments

En complØment du principe prØcØdent, les besoins basiques : eau, nourriture, Ønergie, doivent Œtre 
produit par deux ou plusieurs moyens.

 Cela conforte le cØlŁbre adage : « ne pas mettre tous ses �ufs dans le mŒme panier ». 

DiversitØ = stabilitØ, par exemple la production d’eau chaude sur place peut Œtre issue par un chauffe 
eau-solaire, et par un chauffe-eau bois...



Planifier la dØpense d’Ønergie

La clØ de la dØpense en Ønergie, qui peut Œtre aussi assimilØe à une planification Øconomique 
efficace, est le placement des plantes, animaux, structures, en zones et secteurs.

J’Øclaircis cela un petit peu comme suit :

Durant une annØe, nous allons au poulailler : - 350 fois pour les �ufs

- 20 fois pour le fumier

- 20 fois d’autres tâches

Cela nous fait un total de 390 fois. Allons nous mettre le poulailler à l’autre bout de notre terrain ? 

Non plutôt tout prŁs de notre zone de vie. Comme vous le comprenez, nous planifierons donc nos 
activitØs et nos ØlØments selon l’Ønergie que nous avons à y consacrer, selon un schØma de zones qui 
est basØ sur l’exemple suivant :

Utiliser les ressources biologiques

La nature et ses habitants sont des milliers de travailleurs à notre service 24h/24h, toute l’annØe et ce 
gratuitement !

 Dans notre design, les plantes et animaux nous fourniront tous ce dont nous avons besoin : 
carburant, fertilisants, contrôle des insectes, des  herbes indØsirables, recyclage des nutriments et 
bien d’autres fonctions...



Le tracteur à poule, dans ce cas nous utilisons la capacitØ des poules à gratter le sol, puis à le fer tiliser avec 
leurs fientes, il ne nous reste plus qu’à commencer à cultiver sur sol dØjà prØparØ.

Le cycle de l’Ønergie     

Avez vous pensØ qu’un jour, pour une raison X ou Y les supermarchØs pourraient, pendant un temps 
X, ne plus Œtre alimentØs en nourriture ? 

Nous avons en France, moins d’une semaine d’autonomie de nourriture. Dans le monde 
contemporain, une bonne partie de notre nourriture est importØe. Elle franchit des milliers de km 
avant d’arriver dans nos assiettes. Elle est de plus basØe sur une agriculture dØpendante du pØtrole 
(qui va devenir de plus en plus rare et cher), trŁs Ønergivore en ressources fossiles: 

1kg de Fraise importØe = 5litres de pØtrole, 1kg d’asperges importØs du Mexique = 5 litres... Mais 
aussi en eau, 1 kg de viande produite industriellement consomme 15500 litres d’eau, ça fait pas mal 
de brossage dent ou de lavages de mains tout ça!!!

Une communautØ (j’entends ici le vrai sens du mot, soit un ensemble d’Œtres humains responsables) 
utilisant les principes de permaculture est complŁtement indØpendante de tout cela et produit sans 
endommager la terre, voir mŒme en augmentant ses qualitØs. Cette communautØ va rØduire aussi 
considØrablement son impact sur la planŁte en gØnØral car une quantitØ gigantesque d�Ønergie sera 
Øconomiser sur les postes, transports, marketing, packaging etc. D�oø l’importance de consommer 
local avant mŒme de penser au bio qui peut aussi Œtre trŁs Ønergivore si les produits proviennent 
d’Ukraine ou d�Égypte.

Un des buts premier de la permaculture est de stopper ou de ralentir les « fuites d’Ønergies », 
nutriments, eau...

Les dØchets de cuisine vont au compost, seront transformØs par les micro-organismes du sol en 
nouvelle nourriture pour de nouveaux lØgumes etc..etc.. la boucle est bouclØe.



Nous devons voir l'énergie comme un flux qui cherche toujours à nous échapper, qui traverse les 
systèmes. Un des buts du design de permaculture est donc aussi, de capter ces flux et de les utiliser 
au maximum de leur potentiel avant qu'ils ne disparaissent de notre champ d'action ou qu'ils se 
dégradent. 

Vous trouverez ici l’exemple de l'eau qui peut être utilisé de nombreuse façon avant qu'elle ne 
rejoigne le milieu naturel. 

Pour résumer, le permaculteur est avant tout un concepteur de systèmes visant à 
optimiser, à conserver, à stocker, à amplifier l'énergie.

Stopper, stocker, ralentir le flux énergétique, un exemple ici avec l'eau. 1-gabion, 2-mare, 3-rizières, 4-
baissière, 5-drain, 6-aquaculture, 7-ombre pour ralentir l'évaporation

Systèmes intensifs de petites tailles     

A l'inverse des systèmes actuels décentralisés, consommateurs de transports, d'espace, et 
énergivores, les systèmes permacoles, sont conçus pour des petites échelles, pour des outils à mains 
ou peu consommateurs d’énergie ( petits tracteurs, tronçonneuse, débroussailleuse, voir animaux de 
traits si vous avez suffisamment d'espaces pour les entretenir ). 

Nous travaillerons donc à petites, voir très petites en ville, échelles, mais de manière très intensives 
et totalement contrôlée. Il en résulte, une quantité énorme d'énergie économisée, une diminution du 
taux de pertes du à une attention et un contrôle accru, et des rendements aussi importants, voir plus 
importants, que sur des systèmes traditionnels, par l'optimisation des relations plantes-animaux et 
des ressources (sol, eau..)


